
L’Ins t itu t des  te chnolog ie s  de  fabricat ion
i ntég rée (l'ITFI) a lancé, les  8 et  9  juin 2000,
de ux groupes  d’intérêt , le premier en fab ri ca-
t ion de fo rme li bre et  de  p ré cis ion  (FFLP) et
le deuxiè me en  fab ricat ion virtuelle (FV). En
raison du succès  du  concept  des  groupes
d’in térêt ailleu rs  au Canada et  dans  d ’autres
pays  (où  ce concept  e s t parfo is  appelé « con-
sort iums  » ), l ’In s titut  des  matéri aux indus-
triels  a ins tau ré ce  concep t au Conseil nat ion-
al  de  recherches  du  Canada. Il es t  conçu pour
regrouper les  chercheu rs et  les  ingénieurs  du
CNRC avec leurs  homologues  de l’indus trie
de so rte à développer e t  à exécuter un pro-
gramme  de  recherche mettan t à p ro fit  les
capaci tés  sans  pareil les  de l’Ins t itut . 

Le s  groupes  d ’in térêt permettent  p rinci-
palemen t à l’indus tri e de part icipe r à des
recherches  à l ong te rme , sans  cou rir les
risques  qui res trei gnent habituellement les
établissements  de re cherche. L'un  de s  partici-
pan ts , M. Malcol m Symonds , Directeur des

services  d'ingé nierie chez Bristol Ae rospace
Ltd à Winnipeg , dé clarait  : «  La part icipat ion au
groupe d ’inté rê t (en FFLP) es t néce ssaire pour
se ten ir au courant  des te chnolog ie s  éme r-

ge ntes  importan tes  pou r notre en treprise . »

Une  façon  efficace 
d’e ffectu er de la  recherche 
et de réduire les coûts

Les participants ont le choix de trois
niveaux de participation au groupe d’intérêt,
le coût annuel de l’adhésion allant de 10 000
$ à 30 000 $, en fonction d’un engagement
de trois ans. Tous les membres de groupes
d’intérêt ont accès aux résultats du pro-
gramme de recherche, aux études ciblées de
R et D et aux laboratoires du CNRC. À titre
d’adoptants précoces, ils peuvent compter
sur le plein soutien de l’équipe de recherche
quant à l’utilisation de renseignements
exclusifs dans leur entreprise. Les niveaux
supérieurs d’adhésion permettent aux partici -
pants de profiter d’avantages supplémen-
taires, tels que les versions bêta de tout logi-
ciel développé ainsi que l’utilisation sans
droits d’auteur des brevets générés par le
groupe d’intérêt.

Il va de soi que le caractère d’in -
vestissement en recherche des frais d’adhé-
sion donne droit aux participants à un crédit
d’impôt qui réduit considérablement les
coûts. De plus, l’ITFI versera une contrepar-
tie égale à celle du membre et affectera 30
% de ses frais d’adhésion sous forme de
services directs au participant (par exemple,
le développement d’un prototype pour la
gamme de produits de la firme). Ce montant
ne sera pas partagé entre les membres. Ce
« crédit » peut être mis en banque pendant
deux ans et affecté à un projet de plus
grande envergure au cours de la troisième
année. 

Les groupes d’intérêt permettent à de
petites entreprises ou à des groupes de

En 1996, le
Centre national de
recherches du
Canada a créé le
Groupe des tech-
nologies de fabrica-
tion (GTF) pour
répondre aux
besoins d’innovation
stratégique de l’in-
dustrie canadienne.
Le GTF se com-
pose de l'Institut
des technologies
de fabrication inté-
grée (l'ITFI) à London, de l'Institut des
matériaux industriels à Boucherville, de
l'Institut de technologie des procédés chim-
iques et de l'environnement (IPCTE) à
Ottawa et du Centre d'innovation du CNRC
à Vancouver.

Au cours de la dernière année, le GTF a
consulté des professionnels clés des
secteurs industriels, universitaires et gou-
vernementaux pour assurer que notre

vision corresponde aux besoins à venir de
l’industrie canadienne. Pour optimiser l’im-
pact de nos programmes de recherche,
nous développerons l’expertise du GTF
dans les domaines des procédés de fabrica-
tion, des matériaux industriels, de la mod-
élisation et de la simulation. Nous concen-
trerons nos efforts, de concert avec la com-
munauté de recherche, sur les priorités

Automne 2000

Georges  Sallo um
Directeur g énéra l, ITFI

...nous déve l o p p e rons l'ex p e rtise du
GTF dans les domaines des procédés de
fab ri c a t i o n , des matériaux industri e l s ,
de la modélisation et de la simu l a t i o n .

Les groupes d’intérêt sont formés et se concertent

L’ITFI lance les groupes d’intérêt
En concert avec les
besoins de l’industrie

Les  groupes d’intérêt  do nnent  à l’indu strie 
de s occasions de rech erche et  de réseau tage.

(suite à la page 3)(suite à la page2)



Groupes d’intérêt

CAO, et accélérer la présentation de nouveaux
produits;
• La fabrication répartie, pour offrir des outils
d’atelier intelligent dans un environnement de
plus en plus réparti et pour accélérer la produc-
tion;
• Le procédé de modélisation et de visualisa-
tion, afin de développer des outils intégrant la
conception, la modélisation, la simulation et la
vérification virtuelle de produits, pour une
réponse plus rapide et précise aux demandes du
marché en perpétuel changement.

Roberto était tout aussi enthousiaste à pro-
pos des premières rencontres de son groupe. 
« Les participants peuvent constater les avan-
tages évidents d’un système entièrement
numérique, pouvant passer de la conception au
prototypage en une fraction du temps et des
coûts associés aux procédés traditionnels, grâce
à l’ingénierie simultanée. »

Une deuxième série d’ateliers pour les
mêmes groupes d’intérêt s'est tenue les 25 et
26 septembre 2000. Les participants ont étudié
quatre projets identifiés d’importance capitale au
cours des précédents ateliers. Pour le groupe
d’intérêt en fabrication virtuelle, on compte : le
contrôle d'atelier et la collaboration sur Internet;
des outils pour la conception initiale; la modélisa-
tion et la simulation avancées de systèmes de
fabrication reconfigurable; et l'évaluation de l'é-
tude dans un environnement réparti. Pour le
groupe d’intérêt en fabrication de forme libre et
de précision, on compte : la fabrication de préci-
sion laser de dispositifs, de composants et de
moules miniatures; le prototypage/outillage rapi-
de à l'aide de procédés électrochimiques; la con-
solidation laser des matériaux pour les pièces,
les moules, les outils et les matrices; et l’outil-
lage rapide à l'aide de la précision rapide et les
matériaux et structures composites.

Pour de plus amples renseignements sur
les groupes d’intérêt, contactez 
Millan Yeung au (519) 430-7045
(millan.yeung@nrc.ca) ou Roberto Canas 
(519) 430-7102 (roberto.canas@nrc.ca)

petites entreprises, qui seraient laissés de
côté lors de projets de recherche coûteux, de
profiter des avantages des efforts communs
de recherche, moyennant des frais minimaux.
En outre, il s'agit d'une recherche générique
dont les droits de propriété sont au CNRC.
Les entreprises, qu’elles soient grandes ou
petites, sont donc assurées de ne pas aban-
donner leurs avantages concurrentiels. 

La participation de grandes entreprises,
en particulier les fabricants d’équipement orig-
inal (OEM) qui ont fréquemment recours à
des sous-traitants, leur permettra de profiter
d’avantages inestimables. Comme l’indiquait
Malcolm Symonds, les groupes d’intérêt sont
essentiels pour connaître les technologies de

pointe. Il ajoute : « De plus, les groupes d’in-
térêt s’avèrent un important forum de discus-
sion entre les OEM participants afin d’assurer
que l’ITFI comprend la réal ité  du  marché et
qu ’elle emprunte les  avenues  u tiles  à l’indus-
trie canadienne du point  de vue é conom ique.  » 

Les entreprises participantes peuvent

espérer adopter rapidement les résultats d’un
programme de recherche commun auquel
elles auront contribué. Plusieurs manufacturi-
ers seraient d’accord avec Joe Attard,
Directeur des services techniques,
Développement de produits simultanés,
Division Diesel, General Motors du Canada,
qui déclarait : « Le concept de groupe d’in-
térêt assure une saine gestion des dépenses

en R et D ». Outre le service direct associé à
la participation, le groupe d’intérêt offre des
occasions de réseautage extraordinaires.

Les pa rticipants au x ateliers
cernent les secteurs de
recherche à approfondir

Les participants ont manifesté un vif ent-
housiasme lors des ateliers d’ouverture de
juin; en effet, 95 % des répondants ont
indiqué qu’ils appuieraient l’idée d’un groupe
d’intérêt. Les participants ont identifié
plusieurs secteurs spécifiques que l’ITFI
devrait approfondir. Par exemple, dans le
Groupe d'intérêt en fabrication de forme libre
et de précision :
• L’outillage rapide, qui devrait entraîner la

diminution considérable des délais et des
coûts nécessaires à la mise en opération
d’outils;
• Le procédé de consolidation laser, qui per-
met de produire des pièces sur place dans un
environnement de forme libre avec un haut
niveau de précision et de qualité;
• Le micro-usinage laser, avec ses évidentes
applications dans les domaines de l’électron-
ique et des instruments médicaux.

Millan Yeung, le Chef de projet enthousi-
aste du groupe d’intérêt en fabrication de
forme libre et de précision, était satisfait des
ateliers initiaux. Selon lui : « Le concept de
groupe d’intérêt nous permet de procéder aux
transferts de technologie de manière plus effi-
cace et plus globale. Ainsi, la recherche de
l’ITFI répond vraiment aux attentes des clients
de l’industrie, car ces actionnaires établissent
la direction de notre programme de
recherche. »

Roberto Canas est le Chef de projet du
groupe d’intérêt en Fabrication virtuelle, lequel
comprend trois secteurs : 
• L’ingénierie simultanée, pour étudier la
conception initiale et la conceptualisation pré-

« Le concept de groupe 
d'intérêt assure une saine ge s t i o n

des dépenses en R et D »
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Groupes... (suite de la page 1)

Le s  groupes d ’in té rêt  de l ’ITFI r ap -
p roche nt  les  e ntrep rise s et  le s chercheu rs

Les  ateliers  son t concen trés  su r le p ro to-
typage et  l'ou til lage rap ide de  po inte

mailto:millan.yeung@nrc.ca
mailto:roberto.canas@nrc.ca


affirme :« La recherche et la technologie
disponibles à l’ITFI sont…dans une classe à
part.  La gestion du projet, les chercheurs
et le personnel administratif de l’ITFI ont
fait preuve d’une créativité bien au-delà de
nos espérances. Ils ont fait preuve de
tolérance et de sensibilité face à notre igno-
rance de la technologie. En outre, ils ont
pris la peine de nous présenter toutes les
options disponibles ». 

Il a ajouté qu’en dépit des
impondérables du monde des affaires qui
ont empêché l’OETIO de fournir des com-
mentaires en temps opportun aux
chercheurs, l’équipe a néanmoins terminé
le projet en respectant les échéanciers, les
objectifs et les budgets. 

L’engagement de l’ITFI de répondre aux
besoins des entreprises, sera une fois de
plus mis à contribution lors d’autres projets
en environnements virtuels avec d’autres
entreprises et organisations. 

Pour de plus amples renseignements
sur ce projet, contactez Oliver Schoenborn
au (519) 430-7119
(oliver.schoenborn@nrc.ca).

Formation virtuelle

suivantes : 
(1) La fabrication virtuelle;
(2) Les technologies de nano-fabrication;
(3) Le forum de l’innovation en fabrication
et 
(4) Les technologies de fabrication sur le
Web.  

Deux séries d’ateliers ont été organisés
aux mois de juin et de septembre derniers
pour assurer que les projets de recherche
et les résultats attendus répondent aux
attentes de nos clients. Ce numéro
d’Intégral se concentre sur deux groupes
d’intérêt créés récemment en matière de
fabrication de forme libre et de précision et
de fabrication virtuelle. Nous vous invitons
à constater les avantages de travailler
ensemble pour développer ces plates-
formes de transfert de technologie, et
définir les objectifs et les priorités de
recherche des équipes du CNRC appuyant
les groupes d’intérêt.
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En  concert …
(Suite de la page 1)

Formation de qualité en environnement virt u e l
Nouvelles applications en cours de développement pour les conducteurs de grues

L'élaboration de programmes d'appren-
tissage destinés aux conducteurs de grues
mobiles et à tour est au cœur du mandat de
l’Operating Engineers Training Institute of
Ontario (l'OETIO). Leur défi est de former
de nouveaux conducteurs rapidement de la
manière la plus efficace et rentable possi-
ble.

Gerry Hughes, Directeur de l’OETIO,
reconnaît que ce défi pourrait être rendu
moins intimidant grâce à une partie simula -
tion. Les simulateurs font désormais partie
intégrante de la formation des pilotes

d’avion et des contrôleurs aériens. Ils simu-
lent « virtuellement » l’environnement de
travail, tout en éliminant les risques
découlant des erreurs intrinsèques du
processus d’apprentissage d’une tâche
complexe. De telles erreurs peuvent être
corrigées de façon sûre et économique en
redémarrant le simulateur.

Monsieur Hughes a donc contacté le
Centre des technologies d'environnement

virtuel (CETV) de l'Institut des technologies
de fabrication intégrée (ITFI) à London,
Ontario. Il en résulta une collaboration avec
le ministère responsable de la formation, les
collèges et les universités, l’ITFI et l’OETIO
pour concevoir et développer des simula-
tions en 3D afin d’améliorer la qualité de la
formation des nouveaux apprentis et d’en
réduire les coûts, d’actualiser les aptitudes
des conducteurs de treuils présentement
sur le marché du travail, et de tester et
d’homologuer les conducteurs provenant de
l’extérieur de la province et désirant tra-
vailler en Ontario. 

Sous la supervision du Chef de projet
Oliver Schoenborn, une équipe dévouée de
chercheurs hautement qualifiés de l’ITFI
s'est affairée à mener à bien ce projet. Le
prototype physique est en cours de fabrica-
tion en fonction des réalisations attendues
du projet sous la direction de Gian Vascotto,
Directeur de la recherche en simulation et
contrôle de systèmes à l’ITFI.

À l’aide d’une cabine de grue offerte gra-
cieusement par Grove Worldwide, un fabri-
cant de la Pennsylvanie, l’ITFI a complété la
première phase du projet à la fin de décem-
bre 1999. Depuis, l’ITFI a poussé la
recherche à un point tel, qu’il est possible
de produire un simulateur « modèle fonc-
tionnel » pouvant améliorer significative-
ment le programme de formation, tout en
réduisant les délais et les coûts du
développement d’apprentis. 

Selon M. Hugues, la contribution de l’ITFI
à la réussite de ce projet est inestimable. Il

La gestion du pro j e t , l e s
c h e rc h e u rs et le personnel adminis-
t ratif de l’ITFI ont fait pre u ve d’une

créativité bien au-delà de nos
e s p é ra n c e s .

Une cab ine de  grue ob te nue  à tit re g ratuit  a idera l’ITFI à développer un  « modè le 
fonct ionne l » pou r amélio rer la fo rmation  tout  e n rédu isan t  les  coû ts .



cace e t les  licences  de propriétés  in tel-
lectuelle s a eu  lieu  à l ’ITFI. Organisé par
Materials  and Manufactu ring  Ontario, l’atelier
était  appuyé par ce t organisme , l’ITFI de
même  que par l a firme Vertex Intellectual
Property Strategies  Inc.

Le  15  ma i— L’Expo-sci ences  pan -canadi-
enne de cette année a eu  lie u ce printemps
à London, où 500 des  me illeurs  élèves  du
secondaire au Canada on t eu l a chance  de
visiter les  laboratoi re s  de recherche de
London. Cinquante-cinq élèves  tale ntueux se
sont  inscrits  à une vis ite de l ’ITFI pour une
dem i-j ou rné e de me nto rat . Ils  on t pu p ro fite r
de la présentati on  d’un étud ian t d ip lômé tra-
vailleur invité,  de la pré sentation commer-
ciale d’un  consu ltant  bénévole et de la poss i-
bilité de réseau tage  avec le personne l de

l’ITFI, ayant  pour ob jectif de les
encou rager à pou rsuivre  une

carrière e n sciences.

Visitez notre site Web : www.nrc.ca/itfi
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L’ITFI en action : 
Approche de l’industrie et de la communauté

Des é lèves  ass is ten t  à l’Expo -scie nces  
p a n - c a n a d i e n n e

Le 4 octob re – Un atelier spécial sur le  pro-
totypage e t l’outi llage rapide a eu lieu à
l’ITFI. Parrainé con jo inteme nt par la Society
of Manufacturing Eng ineers  (section de
London) et l’ITFI, l ’atelier d ’une journée
comprenait  des présentations de l’Ins titu t, de
Tyco  Ele ctroni cs , de Van tico Spe cialty
Chemical s  et  de Nova Product  Developme nt
Services  portant  sur le p ro totypage/out i llage
rap ide de poin te  à t ravers  le monde.

Ju in  e t  sep tembre  — Tel qu’indiqué aill eurs
dans  ce bu llet in, l’ITFI a lancé deux groupes
d’intérêt  en  matière de fabri cation  de fo rme
lib re et  de  précisi on  et  de fab rication virtuelle
lors  d’ate liers  tenus le s  8 et 9 jui n 2000 . Le
succès  remporté a mené  à l a tenue  de  de ux
ate liers  supplé mentaires  qui on t e u lieu à
l’ITFI le 25  sep tembre (fab rication virtuelle) et
le 26 sep te mbre  (fab rication de fo rme libre e t
de préci sion ).

Le  15  ju in  — Le CNRC es t  fi er de sa partici -

pat ion act ive à l’expos ition  de Materials  and
Manufacturing On tario - Partenariat  2000.

Plu s  de  850  représen tants  de l’indus trie, du
monde des  affai res et  de  l’ensei gnemen t ont
participé à ce t événe ment prop ice au réseau-
tage pour exp lo rer de nouvelles  opportunités
dans  le s domaines des  matériaux et  de la fab-
ricati on . Le s tand du CNRC présentait  des  éta-
lages  de sep t de ses  ins ti tu ts , dont  : L’ I T F I ,
l’Ins t itut  des  matériaux i ndus triels , l 'Ins t itut  de
techno logi e des  procédés  chimiques et  de
l'environnement, l 'Ins t itut  de techno logie de
l'in fo rmation , l’Ins t itut  de  recherche en
aérospat iale, l 'In st itut  canad ien de  l 'in fo rma-
t ion  scientifique et  te chnique , et  l'Ins t itut
Steacie des  sciences moléculaires , en p lu s
d’Indus tri e Canada. Au cœur du s tand du
CNRC se trouvait  une salle  de réali té  virtuel le
dans  laquelle  les  vi s iteurs  pouvaie nt  se ren-
sei gner su r la réalité virtuell e et  son impact  
sur l’avenir de la fabrication . 

Le s 12 et  13 ju in — L’ITFI fourmillait  d’act iv-
ités  lo rsque 66 p rofess ionnels , don t 45 con-
seill ers  en  techno logie i ndus trie lle, se son t
rassemb lés  pou r explorer des  que st i ons  cl és
mettan t e n cause  l’énergie et l’environneme nt
à un  forum organisé par le  Groupe du secteu r
du  traitement chi mique du Programme d'aide
à l a recherche indus trielle  (PA R I ) .

Le s 2 et  5 ju in — 160  fonct ionnaire s et
cadres  supérieu rs  munici paux de partou t au
Canada ont  vis ité l’ITFI l es  2  et  5 ju in  dans  le
cadre d ’une conférence annuelle de  la
Fédération canadienne des  mun ici palités . Les
deux groupes  se  sont  égale ment rasse mblé s
à London pendan t la fin de semaine pou r un
échange de points  de vue. Ils  ont  pu  cons tate r
personnellement le modè le d’urban isme et de
capacités  de conception que cons t itue le
Ce ntre des  technologies  d 'environne ment
virtuel de l’ITFI.

Le  1er ju in  — Un atelie r intensif d’une
j ournée  basé sur le s  affaires  e t visant  les
pe tite s  et  moyennes  entreprises  dés ireuses
de  se rense igner davantage sur la ges t ion e ffi-

La Fé dération  canad ie nne  des  municipa lités  v is ite  le  labo rato ire de  l’ITFI

La salle de réa lité virtuelle du  CNRC à
l’exposi tion  Partena riat  2000.
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